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ASBESTOS
s de violence au pays de l'amiante

isé hier autour à*Asbestos le barrage des routes. On voit ici un groupe de piqueteurs 
biture.

Le régime 
provisoire
du Reich

■

la Constituante de Bonn
élit un gouvernement 

dès ce soir.

Bonn, Allemagne, ®, (i.UJ*,) •— 
L’Attemblêe c*rsflity»m* «FAN#, 
mafn* occidental* « rém’-’i Ait* 
teurd’hiti d* etmnitutr un gou»
v«rneme«t provlsoir*, en aHrn.
dam <*u« la conttilution s’aeuMtiiue
** à’èVre te M»v»fnt.
mtnx régitMer,

L’Astembiée ch tira la gouver­
nement ce *«îr même, parmi *«* 
70 m@»br«», * feuvernement
entrera «n fenctlem <1*4 nue i’A«- 

*«mb!é« aura *é&&té la een*tit«- 
tien, c'ett-àdire dimanche.

Le retrait de* armée*
cfccupaîion

Washington, 6. (PJi.) — Ln diple-
m-ëtm 4e Voue*! frérokpt que 
I*V.E.S,S. proposer* mt retirer d’Al­
lemagne iaaéea les êiemèm d’occupa- 
lion. Waâhlngtoa eon»;dère que cette 
proposition sers un grand problème» 
a la cmé&rmm de* ministre* de* 
affaire* étrangères qui *e réunira à 
Paris > 23.

D’spiés ce qu’on tait, Etats-Uni*, 
France et Grand#-Bretagri« n’ont
fas encore fixé la répppee à donner 

I* proposition de retrait. Rien 
n’indique qu’ils r acceptent Sur 
presque toutes les autres question* 
prévues pour J« conférence de 
P****, M* a>UÜMSISW de Poucet S# 
«ont entendue*.

Le departement d'Etat travailla 
avec ardeur à préparer les dossier* 
de la délégation américain» à la
conférence de Paria.
M, Truman heureux de la reprit*

de* négociation*
Hier le président Truman, au

tours d’une coMérence de près»,«&**%*&# #****4 *&. *,*&#»*
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D’EMEUTE
La proclamation a donné 
lieu tout de suite à des 
arrestations nombreuses
Incidents multiples. — Scènes déchirantes: "Laissez-moi mon

s'écrie une jeune femme, son 
bébé dans les bras.

mari"

Asbestos, 6. (P.C.) —- Au milieu de l’après-midi, la police provinciale a dit avoir
arrêté environ 180 hommes qui seraient impliqués dans les violences d’hier.

(Des envoyés spéciaux de la Presse)
Asbestos, 6. — «.Avant un groupe d* . nviron 60 person? it en présence d’er ron 

une centaine de policiers provinciaux, le juge de paix Hertel O’Brady, de Sherbrooke, 
envoyé ici sur l’ordre du procureur général de la province, a lu ce matin les termes de la
loi d’émeute, en expliquant qu’à partir de 7 heures ce matin cette loi s’applique à la ville 
d’Asbestos.

“Vous êtes tous enjoints par les présentes”, a-t-il dit au petit groupe de person­
nes qui se tenaient sur le parvis de l’église paroissiale, “de rentrer dans vos foyers 
et de vaquer à vos occupations quotidiennes. Quiconque n’obéira pas est passible 
d’un emprisonnement à vie. I.a même peine s’appliquera aux étrangers qui ne quit­
teront pas les lieux immédiatement.”
L’ordre d éviction ne touche cependant pas les journalistes, qui étaient fort nombreux à Aibestos ce 

matin, «près une nuit d’alerte qui a tenu à peu près tout le monde sur le qui-vive.

L’application de la loi de l’émeute proclamée ce matin à la porte de l’une des églises 
paroissiales de cette ville, n’a pas tardé.

Au moment jnême où la proclamation était faite, il n’y avait qu’une cinquantaine 
de personnes sur les lieux, et la police n’a pu faire sur place qu’une trentaine d’arresta­
tions, le reste du groupement étant composé de femmes et de jeunes filles. Quelques heures

plus tard toutefois, les agents*------------------------- —-  ----------------------- :----------------
provinciaux se sont mis à pa-à™* maiâ, après!événements Ce furentpremier*

.»« , . t {cette heure, le gros des gréviste»,ià être l’objet de “î attention dmrouiller toutes tes rues de la après une courte nuit de sommeil, patrouilles de la police provinciale, 
die, en groupes de cinq OU six) a recommencé à circuler. La plupart,! Et chaque groupe se transforma 

vâhîmiUo à vitoasa très 11 va «an* dire, ignoraient la pro-jbientôt en une “fournée” que l’on venu, us*», «v » une viursm; lTtrs;clamation du matin et circulaient!conduisait aussitôt dans une roaiaon 
ralentie, (paisiblement, «ans se douter a^ps-ide trois étages sise en face du club

La* première» “fournie»**
remirent du 
réservé»

sort qui leur était

JttSera'à 9 h. S0 ît n’v avait »•*-! Cuclauea-una formèrent même de

Iroquois, propriété de la compagnie; 
et quartiers généraux des policiers! 
depuis le début de leur téjour à!

Scènes de violence au pays de l’amiante
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Les grévistes avaient organisé bief autour d’Asbestos ïe barrage des routes. On Vnit ici un groupe de piq acteurs
fermant le chemin à toute voiture.
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Le régime 
provisoire 
du Reich

i

la Constituante de Bonn
élit un gouvernement 

dès ce soir.

Bonn. Allemagne, ®. <®.U4t.) — 
L'A*»*nbl#e continuant» d’AHe. 
mip* e*çtÉ#«fal« « rite' » au. 
{«Hird’hui #e un gou«
versement provisoire» en *n*tr>» 
dant que la eoniHtution s’aoroai a 
e* --rmetfe d’êffir» ta *»«rveen»« 
ruer», #"♦§**» j*r,

L’Aisemqtée eh 's»ra le pouver-
«emern çe *ohr même, parmi »«» 
70 membre»,: * § ouvemamant
entrer* en fenqiiem dit que t'A«- 
tamtriêa *yr* adopt# la eenedtu- 

tien, c’e»t-è*elire dimanche.
Le retrait de* armée» 

d'occupation
Washington, 0. (P.A> — l/t diplo­

mate» de Foueat prévoient mm 
firJR.S.S. proposer» As* retirer d’Al­
lemagne toute» les armée* d’oeewf*»- 
tien. Washington considère que cett* 
proposition sera tui grand problème, 
à la conférence des ministres de* 
affa.re* étrangère* qui *e reunira à 
Paris te 23.

D’après ce qu’on «ait, Etats-Unis, 
France et Gran de-Bretagn# ri ont
fas encore fixé la rêponoe à donner 

la pwppsitloti de retrait. Bien 
n’indique qu’üs I’acceptent. Sur 
presque toutes les autre* question» 
prévues pour la conférence de 
Paju», les puissances 4e l’ouett i» 
sont entendue*.

Le departement d'Etat travaille
avec ardeur à préparer les dossier* 
de la dé légation amerieaifte à la 
conférence de Paris.
M, Truman heureux d* la reprise

des négociation*
Hier îe président Truman, au 

cours d’une conférence de presse,
.*-»* *Sii«AkS &**** ^ tm *®s**4a*. jA*. I«a4**.
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La Compagnie Jean Duceppe inc. 
et le Trident en collaboration avec 
Radio Mutuel présentent

Charbonneau et le Chef

Le mot de 
Paul Hébert
Le Trident se devait de rendre la 
politesse aux nombreux Montréalais 
qui sont venus voir ses spectacles 
depuis la création de la compagnie, 
il y a trois ans.

Lorsque Jean Duceppe se proposa de 
faire venir “Charbonneau et le Chef” 
de même que “La Mort d’un commis 
voyageur” à Montréal, il rencontrait les 
vœux du Trident. Cette collaboration 
amicale ne pourra que consolider les 
liens qui unissent les comédiens et les 
spectateurs du Québec.

Paul Hébert
Directeur artistique du Trident

Le mot de 
Jean Duceppe
“Nous sommes heureux d’avoir pu 
convaincre notre ami, Paul Hébert 
de monter à Montréal les deux grands 
succès qui ont fait connaître le T rident 
à travers le Québec. Nous sommes 
heureux, également, d’avoir assumé, 
seuls, tous les risques de ces deux 
productions.”
La Compagnie Jean Duceppe inc.

Nous rappelons que Paul Hébert est, 
cette année, le récipiendaire du prix 
Victor-Morin accordé pour le théâtre 
par la Société St-Jean-Baptiste 
de Montréal.

de John Thomas McDonough

Adaptation de Paul Hébert 
et Pierre Morency

Mise en scène: Paul Hébert

Décors et costumes: Paul Bussières

Conception d’éclairages:
Denis Mailloux

Directeur de la production: Yvon Dufour

Assistante à la production:
Louise Duceppe

Conseiller à la production et 
1er assistant à la mise en scène: 
François Depatie

2e assistant à la mise en scène:
Antoine Fafard

Régisseur: Normand Choquette

Assistant-régisseur: Yvan Ponton

Accessoiristes: Antoine Fafard, 
Monique Duceppe

Maquillages:
Jacques Lafleur, Nadine Gilliot, 
Clarence

Conseiller au maquillage:
Bernard Duchesne

Impresario:

Avec la collaboration des membres 
de l’I.A.T.S.E., local 56



Distribution

Monseigneur Charbonneau 

Le Chef

L’Archevêque de Rimouski 

Laroche

L’Abbé Camirand 

McDonald et l’Officier 

Le délégué apostolique 

Pierre Laporte 

Le Ministre du Travail 

Marchand

Latendresse et un Gréviste 

Rainville 

M. Morin 

Simone Laroche 

M. Gagnon

Jean Thivierge et Drouin 

O’Brien

Grévistes, journalistes, policiers:

Jean-Marie Lemieux

Jean Duceppe

Lionel Villeneuve

Jacques Godin

Yves Létourneau

Michel Dumont

Pierre Héral

Jean-René Ouellet

Roger Lebel

Jean Ricard

Marc Legault

Philippe Reynal

Paul Guévremont

Hélène Trépanier

Georges Delisle

Yvan Saintonge

Jean-Pierre Légaré

Marc Bellier, Eric Gaudry,
Alpha Boucher, Yvan Ponton,
Gilles Cloutier, Jean-Pierre Matte, 
Normand Lévesque, Robert Lussier, 
Roger Lussier, Gaston Viens, 
Normand Dorion, Pierre Ménard, 
Marcel Thibeault
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D’EMEU
La proclamation a donné 
lieu tout de suite à des 
arrestations nombreuses
Incidents multiples. — Scènes déchirantes: 'Taissez-moi mon

mari s'écrie une jeune femme, 
bébé dans les bras.

son

Asbe»toft, 6. (P.C.) — Au milieu de l'après-midi, la police provinciale a dit avoir 
arrêté environ 180 hommes qui seraient impliqués dans le» violences d’hier.

(lies envoyés spéciaux de la Presse)
Asbestos, 6. — „ evartt un groupe d\ nviron 50 person» it en présence d’er ron 

une centaine de policiers provinciaux, le juge de paix Hertel O’Brady, de Sherbrooke, 
envoyé ici sur l'ordre du procureur général de la province, a lu ce matin les termes de la
loi d’émeute, en expliquant qu’à partir de 7 heures ce matin cette loi s’applique à la ville 
d’Asbestos,

“Vous êtes tous enjoints par les présentes’*, a-t-il dit au petit groupe de person­
nes qui se tenaient sur le parvis de l’église paroissiale, “de rentrer dans vos foyers
et de vaquer à vos occupations quotidiennes. Quiconque n’obéira pas est passible 
d’un emprisonnement à vie. La même peine s'appliquera aux étrangers qui ne quit­
teront pas les lieux immédiatement.”
L’ordre d éviction ne touche cependant pas les journalistes, qui étaient fort nombreux à Aibestos cc

malin, après une nuit d’alerte qui a tenu à peu près tout le monde sur le qui-vive.
L’application de la loi de l’émeute proclamée ce matin à la porte de l’une des églises 

paroissiales de cette ville, n’a pas tardé.
Au moment jfnême où la proclamation était faite, il n’y avait qu’une cinquantaine 

de personnes sur les lieux, et la police n’a pu faire sur place qu’une trentaine d’arresta­
tions, le reste du groupement étant composé de femmes et de jeunes filles. Quelques heures 

plus tard toutefois, les agents* ——........ ...... - —    —— • ■
lières. dans les rues, mais, après 
cette heure, le gros des grévistes, 
après une courte nuit de sommeil, 
a recommencé à circuler, La plupart,

oroviiiç^ix se sont mis à pa- 
r adder toutes les rues de la

? iüe, en groupes de cinq ou six _ü va sans dire, ignoraient la pro- vehicuigs, et a une vitesse tresjc>îamaîion £U matin et circulaient
ralentie.

Let première* “fournée*"
JfttStm’à S h. S0 tî n’v avait

I paisiblement, sans se douter appa 
remment du sort qui leur était 

j réservé.
Cuelones-un* formèrent même de

événement Ce furent !«* premiers 
à être l'objet de *’l'attention" des 
patrouilles de la police provinciale. 
Et chaque groupe se transforma 
bientôt en une “fournée” que l’on 
conduisait aussitôt dans une maison 
de trois étage* sise en face du club 
Iroquois, propriété de la compagnie 
et quartiers généraux des policiers 
depuis le début de leur séjour à

$cèn<

Les grévistes avaient orgai
fermant le chemin à toute v<
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MESSAGE

Le Théâtre du Nouveau Monde tient à remercier chaleureuse­
ment la Compagnie Jean Duceppe d’avoir eu la gentillesse de 
libérer Jacques Godin, de ses engagements, afin de lui permettre 
de jouer dans “Eux, ou la Prise du Pouvoir”, d’Eduardo Manet, 
où il interprète l’un des deux uniques personnages avec Geneviève 
Bujold.

Voilà de la collaboration exemplaire entre gens de même métier.

Signé:

LE THEATRE DU NOUVEAU MONDE

Pour la représentation de ce soir vous verrez donc Gilles Cloutier 
à la place de Jacques Godin dans le rôle de Laroche.
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